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» et le fil de fer devraient faire partie de l'equipement des
i) sapeurs el suffire pour les travaux ä executer. »

Je prends la liberte, Monsieur le Redacteur, d'avoir recours
ä la Revue pour repondre ä M. A. II. Ainsi qu'il le releve du
reste fort bien lui-möme dans son article, je n'ai pas formule
de propositions, mais je me suis borne ä citer des exemples
destines ä provoquer une discussion.

En ce qui concerne le premier point souleve par M. A. IT.,

c'est probablement le mot tous, que j'ai souligne ci-dessus,
qui Peffarouche, et je suis tout dispose ä le bilfer, car il va

sans dire qu'ä proximite de l'ennemi, le major du genie saura
laisser aupres des compagnies tous les officiers qui doivent y

rester.
Quand ä la deuxieme Observation qui tend ä me reprocher

de vouloir faire suivre par son parc une compagnie qui est
ä l'avant-garde, je serai vite d'accord avec M. A. II. en lui
disant que le passage auquel il fait allusion n'esl pas de moi,
mais bien une citation extraite de l'etude du colonel Duval-
Lacuierce sur le service des troupes du gerne en campagne
dans l'armee francaise.

Mes collegues de la commission du genie savent que j'ai ä

plusieurs reprises insiste pour que tout le parc du genie fasse

partie des trains regimentaires et pour que les sapeurs attaches
ä une avant-garde soient decharges de leur sac et portent par
contre tous les gros outils enumeres par M. A. II.

Veuillez agröer, Monsieur le Redacteur, mes remerciements
et Passurance de ma consideration distinguöe.

Neuchätel, 12 avril 1897.
Colonel Perrier.

NOUVELLES ET CHRONIQUE

SUISSE
Commission d'ai-tilleri«'. — La commission d'artillerie est ainsi

composee, pour trois ans, k partir du ler avril 1897 :

Le colonel Schumacher, chef d'arme de l'artillerie, president; le colonel
Hebbel, instrueteur en chef de l'artillerie; le colonel von Orelli, chef de la
section technique de l'administration du materiel de guerre; le colonel
A, de Steiger, chef de la section administrative du möme service; le colo-
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nel Roth, chef de la Station d'essais d'artillerie, ä Thoune; le colonel
Daseii, directeur de l'arsenal de Berne ; le colonel Schobinger, k Lucerne;
le lieutenant-colonel Armin Midier, instrueteur de premiere classe; le

major Kuffieux, a Lausanne.

Habillement. — L'article ler de l'ordonnance du 2 fevrier '188.'i

concernant le remplacement d'effets d'habillement aux sous-officiers de

l'elite est modifie comme suit ;

« Les sous-officiers de l'elite, k partir du grade de caporal, recevront,
apres 120 jours de service effectif, une tunique neuve et un pantalon neuf,
aux frais cle la Confederation, k titre d'equipement supplementaire et en

echange de leur vieille tunique et de leur vieux pantalon.
» Les sous-officiers de la landwehr doivent rendre leur vieil equipement

(tunique et pantalon) k leur plus prochain service. Ces effets
doivent etre distraits du depöt personnel des deux classes d'äge et affectes
k la reserve generale des objets de l'habillement. »

ALLEMAGNE

Les grandes manoeuvres de 18J>7. — Les manceuvres

imperiales seront executees par les "VIII" el XIe corps d'armöe, — y

compris la 23e division rattachee ä ce dernier, — operant contre les deux

corps d'armee qui constituent l'armöe bavaroise.
Dans les IXe, XIe et XVIIe corps seront constituöes des divisions de

cavalerie chargees d'executer des manceuvres spöciales sous le commandement

de generaux que l'Empereur se röserve de designer. La division
de cavalerie formee au XIe corps prendra part ensuite aux manceuvres
imperiales. Ce möme corps recevra du Ville corps un regiment de cavalerie

pour l'employer comme cavalerie divisionnaire.
A chacun des Ville et XIe corps sera affecte un detachement

d'aerostiers.
En dehors de manceuvres imperiales, les autres corps d'armee exöcuteront

des manceuvres dans les conditions ordinaires fixees par les

röglements.
En outre, des voyages d'ötat-major auront lieu dans la Garde et Ies Iei-,

He, IVe, Ve, VIe, VIIe, ville, XIVe et XVIIe COrps d'armee ; un voyage
d'etat-major de forteresse aura lieu dans Ie XVIHe corps.

Les deux inspecteurs de Ia cavalerie dirigeront chacun un grand voyage
d'instruction de cette arme, — voyage auquel prendront part les gönöraux

et officiers superieurs ainsi que les commandants des batteries k

cheval.
1897 15
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D'autres voyages de cavalerie auront lieu dans les Ier, n<<; [[[p. v<-. vie,
Ville, XIVe et XVIe corps d'armee.

Et enfin des exercices de pionniers s'executerontaCrossen-sur-1'Oder,
ä Coblentz et ä Ulm.

Les divisions de eavalerie eonstituees pour les grandes

manoeuvres seront composees comme il suit:
Division A (IXe corps) : 8e brigade (15e et IO hussards) ; IT1' brigade

Ul7e et 18e dragons) ; 3e brigade (2e cuirassiers, 9e hulaus) — groupe ä

cheval du 9« d'artillerie.
Division li (XIe corpsi: 28e brigade (2(Je et 21e dragonsi: 22' brigade

(5e dragons, I4e hussards); 21e brigade (13e hussards, 6« hulansi —une
batterie ä cheval du Ile d'artillerie et une du 25e. — Detachement du 11?

bataillon de pionniers (1 officier et 60 hommes montes ä bicyclette).
Division C (XVIIe corps): 35e brigade (5e cuirassiers, 4e hulansi; 5e

brigade (2e dragons, Be hulans); 4e brigade (3e et 12e dragons) — groupe
ä cheval du 35e d'artillerie.

ANGLETERRE

Les volontaires cyclistes. - Lord Wolseley demande la
cröation d'un corps de 600 volontaires cyclistes. II est d'avis que l'homme
qui commanderait deux ou trois bataillons cie cyclistes, un fort bataillon
d'infanterie montöe et un rögiment de cavalerie pourvue de canons-revolvers,

pourrait realiser les projets les plus audacieux. Le colonel Balfour
doit expliquer prochainement le systöme le plus pratique pour recruter et
instruire ces bataillons de cvclistes.

FRANCE

f Le duc d'Aumale. — La France, le monde militaire et celui des
lettres viennent de faire une perte immense. Le duc d'Aumale. uu des

plus vaillants generaux des guerres d'Afrique, ancien gouverneur de
l'Algörie (1847-48), ancien commandant du 7e corps d'armee de la llepubli-
que frangaise, ä Besangon, et inspecteur d'armee (1873-83), est mort
le 7 mai, dans son clos vinicole de Zucco (Sicile), ä l'äge de 73 ans. Atteint
depuis quelque temps de faiblesse cardiaque, il a etö comme l'oudroye par
la nouvelle de l'affreux incendie de la rue Jean-Goujon, si fatal k un grand
nombre de ses devoues amis, ainsi qu'ä plusieurs membres de sa famille.

Tous les journaux de Paris, notamment les Debats, le Temps, le Gaulois,
le Figaro, tous ceux de Londres, de Vienne, de Heidin, de Rome, de New-
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York, du monde entier, s'accordent pour rendre un plein hommage ,'i ce

prince bienveillant, sympathique, liberal, resolu au besoin; ä ee militaire
passionne et profondement patriote; k Tecrivain laborieux, instruit, original;

ä l'historien consciencieux, loyal, pönetrant; ä l'ami eclaire des

arts et des lettres, fondateur du Musöe de Chantilly, un des plus riches de

l'Europe, genereusement donnö k la France.
A ce concert universel en faveur d'un homme de bien et de talent, qui

fit honneur ä l'humanitö, nous joindrons notre faible voix. Nous parlerons
du soldat et de ses campagnes. Nous parlerons aussi de ses sympathies

pour la Suisse et des bons rapports qu'il ne cessa d'entretenir avec
plusieurs de nos officiers; c'est ce qui fera l'objet d'un prochain article,
l'abondance des matieres döjä imprimees ne nous permettant pas de l'in-
troduire dans ce numöro. L.

GRECE

La guerre greco-tuvque. — II n'est pas encore possible, dans

l'ignorance oii l'on est de la plupart des documents officiels, de faire une
relation serieuse des Operations militaires dont la Thessalie et l'Epire ont
etö le thöätre pendant les derniöres semaines. II faut se borner, actuellement,

k resumer les mouvements generaux des armees belligörantes.
La guerre a öte declaree officiellement par la Turquie le 17 avril, et

comme depuis fort longtemps la mobilisation etait commencee de part et
d'autre, et les armöes en presence, le contact a ete pris immediatement

sur Ia ligne frontiere.
Un coup d'oeil sur la carte montre que celle-ci forme deux fronts bien

distincts. Du golfe de Salonique k Metzovo, eile court de l'Est ä l'Ouest et

separe la Thessalie de la Macödoiue. De Metzovo k la mer Ionienne, eile
suit la direction Nord-Sud et separe la Macedoine grecque de l'Epire. Ces

deux parties dela frontiere sont partagees geographiquement par les .Monts

Finde, qui forment une barriöre assez considerable pour rendre trös difficile

la communication entre elles.

A la veille cle la declaration de guerre, le quartier-general du commandant

en chef des forces turques, Edhem-pacha, etait Elassona. Le prince
Constantin, göneralissime des troupes grecques, avait etabli le sien ä

Larissa.

Edhem-pacha avait sous ses ordres six divisions : une ä son extröme-
gauche, ä Leukoteria, et deux ä Elassona: deux divisions en seconde ligne
ä Serfidje et k Grevena; une en troisiöme ligne k Tschai-Hissar, ä l'Est de

Salonique.
Du cöte grec, deux divisions commandees par le general Macris et le

ceneral Mavromichalis.
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Le 17 avril dejä, les Grecs franchirent la frontiere eu sept colonnes. Le

contact fut pris aussitöt, et les combats, pendant les premiers jours de la

campagne, se localiserent sur le front Nezeros-col de Meluna-Damasi.

Nezeros est situe sur le versant oriental du Mont Olympe, vers le golfe
de Salonique. Le territoire est compose d'une ligne de petites collines es-

carpöes, separees cle l'Olympe par un profond ravin. Le village de Nezeros

est situö sur la rive nord-est du lac qui porte son nom. Lä combattirent
la 6e division ottomane, commandee parHamdi-pacha, et la brigade grecque
du colonel Koklamarkos.

Le col de Meluna, au centre de la ligne, est situö ä mi-chemin entre
Elassona et Larissa. C'est lä que passe la route principale reliant ces deux

localites, par quoi nous entendons un simple chemin muletier. Le massif

est montagneux, d'accös difficile. Du haut du col et cles collines qui l'avoi-
sinent, on domine directement Turnavo, ä une quinzaine de kilometres au

nord de Larissa. Sur ce point Edhem-pacha commande lui-möme. 11 a ä

faire ä la brigade grecque du colonel Mastrapa.

Enfin, ä l'extröme aile gauche des Grecs, se trouve Darnasi, localite si-
tuöe dans la plaine, sur la rive droite du Xerios, et qui commande
unlautre route d'Elassona k Turnavo route contournant le massif des monts

Kritiri. Ici, nous trouvons la R-" division turque sous ies ordres de Hairi-
pacha et la brigade grecque du colonel Smolenski.

Pendant cinq jours, les 18, 19, 20, 21 et 22 avril, ces trois points furent
le thöätre d'une lutte acharnee, l'un et l'autre camp mettant ä se battre, ä

prendre et ä se reprendre Ies positions, un egal acharnement. Mais les

Grecs etaient cle beaucoup införieurs en nombre et finalement durent
ceder devant Ies attaques des troupes toujours renouvelees d'Edhem-pacha.

C'est sur leur droite, k Nezeros, qu'ils furent repousses d'abord, puis

sur le centre, ä Meluna. Leur retraite sur ces deux points entraina celle

de la brigade Smolenski, qui, ä Damasi, avait fait des prodiges de valeur,
mais ne pouvait tenir pius longtemps sous peine d'ötre coupee d'avec le

corps principal.
Alors se produisit cette malheureuse panique dont tous les journaux

quotidiens ont donnö la lugubre description. Le 26 avril, ies Turcs firent
leur entree ä Larissa.

Les Grecs se redrörent sur Pharsale et s'occuperent de reconstituer
leur armee et de se fortifier dans leur seconde ligne de defense. La
brigade Smolenski, la seule qui avait ötö pröservöe de la panique, regut
l'ordre de tenir le poste avance de Velestino pour couvrir la route de

Volo, port cle ravitaillement de Tarmöe grecque.
Le contact fut repris ä Velestino des Ie 2 mai, oü pendant quatre jours

le colonel Smolenski repoussa victorieusement Ies Turcs. Malheureusement,

le 6 mai, apres une bataille acharnee, le corps principal qui s'etait
retranchö sur les hauteurs avoisinant Pliarsale fut contraint de battre de
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nouveau en retraite. 11 se retira sur Domokos. Cette retraite entrahm celle

du dölachement de Velestino, qui se retira sur Halmyros.
En Epire, la fortune des armes sourit d'abord aux Grecs. Ils parvinrent

ä franchir TArta et repousserentles Turcs jusqu'ä Pente-Pigadia, clef de la

route de Janina. Lä eurent lieu divers engagements, dont l'issue jusqu'au
29 avril parut favorable aux Grecs. Mais, le soir de ce jour-lä, le corps du

colonel Manos subit ä son tour une panique identique ä celle du corps de

Larissa, et en moins de vingt-quatre heures, Tarmee. grecque, rötrogradant

jusqu'ä Arta, perdit tout le benefice de 12 journees de marches et de combats

heureux.
Aujourd'hui, la partie est definitivement perdue pour les Grecs. Les

pourparlers pour la paix ne tarderont pas ä aboutir.

BIBLIOGRAPHIE
De la conduite de la guerre. Expose snccinct de ses prineipes et moyens (Texe¬

cution. par le general baron von dir Goltz.— 1 vol in-12 de 316 pages. Paris,
Wpsiliaus-er

L'ouvrage Kriegführung, que Tauteur de la JSation armee a publie
Tannee derniere, a ete fort heureusement traduit aussitöt en frangais. La
Situation qu'occupe le general von der Goltz en Turquie et les circonstances

actuelles mettront en ce moment sa publication plus encore en
övidence et rendront les lecteurs desireux de connaitre les prineipes qu'il
a su inculqiierä ses ölöves de Tarmee ottomane. Quand bien möme, comme
il le dit dans son avant-propos, « les circonstances dans lesquelles l'action
militaire se deroule ä la guerre sont si multiples, qu'il sera ä peine possible
de trouver deux situations absolument identiques » et que « les evenements

qui suivent l'action ne concorderont jamais comme deux triangles
qui se superposent exaetement », il est cependant des situations analogues

qui peuvent se resoudre suivant les mömes formes et conformement
ä certains prineipes: ce sont ces prineipes qu'il importe de connaitre.

L'etude de l'histoire militaire et la lecture des traites cle Bulow, de

Jomini, de Clausewitz et d'autres conduisent ä la connaissance de ces

moyens, mais ces lectures sont toujours laborieuses, et le besoin d'une
theorie de la grande guerre, brievement rösumee, comme celle de von der
Goltz, continuait ä se faire sentir.

Laissant de cötö ou parlant brievement cle la mobilisation et du deploiement

stratögique, le gönerai traite du röle et de la nature des guerres
actuelles, de leurs formes et de toutes les opörations de Toffensive et de
la defensive, tactique et strategique, generalement en citant, avec une
admirable nettete, les exemples venant ä l'appui de son dire et de ses
conclusions. Des chapitres sont reserves aux Operations de nuit, ä celles
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